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LES JEUDIS  
AU SOLEIL…
En bas de chez vous, le plein d’activités !  
Tous les jeudis de juillet, dès 16h, un lieu du quartier 
est investi pour vous proposer jeux, danse, ferme 
pédagogique, boxe, cirque ou street-art… Vous pourrez 
découvrir et même, souvent, vous essayer à ces 
pratiques grâce à des ateliers. Après deux 1ers RDV les 
2 et 9 juillet au square des 400 (Sauvegarde) et au 
Carré noir (Château), on vous attend le 16 juillet au 
square des Amoureux à Balmont (derrière le 
« bateau »), le 23 place Compas Raison (Plateau) et 
le 30 au square des 400 (Sauvegarde). « Les jeudis de 
l’été » sont initiés par le centre social de la Sauvegarde 
avec le soutien de la commission développement 
durable, le centre social Duchère Plateau, la MJC, 
le foyer protestant, la maison de l’enfance, les 
éducateurs de prévention, la bibliothèque, le conseil 
citoyen, les compagnies Hallet Eghayan et Le Lien 
Théâtre et la Mission Duchère. Certains lieux étant 
susceptibles de changer, il est conseillé de vérifier la 
localisation exacte des animations auprès du centre 
social, quelques jours avant.
p �Gratuit – ouvert à tous / + d’infos : 

centre social de la Sauvegarde - 04 78 35 77 47

LES CAFÉS DU DIMANCHE 
REPRENNENT !

Connaissez-vous les 
cafés du dimanche, cet 
événement mensuel 
organisé par des 
habitants du conseil 

citoyen de la Duchère pour discuter, 
se rencontrer, passer un moment 
ensemble ? Ils vous invitent le 19 juillet 
(16h à 19h) au parc du Vallon pour un 
atelier fabrication de cerfs-volants et 
le 23 août (18h à 21h) à Balmont pour 
un pique-nique partagé et ludique 
(jeux de boules, quilles…). En juillet, 
le conseil citoyen animera des ateliers 
dans le cadre des « jeudis de l’été » 
(voir ci-contre)… un été intense pour 
ces habitants !
p �+ d’infos : conseilcitoyen.duchere@gmail.com

QUAND LA MER 
DÉBARQUE
Sable, transats, parasols, mini piscines surveillées, 
bar, glaces, musique, jeux pour enfants et adultes, 
animations sportives et soirées à thème… la plage 
s’invite à la Duchère ! Du lundi 3 au jeudi 13 août, 
la cour de l’école des Anémones accueillera petits 
et grands. La plage sera ouverte de 10h à 18h, avec 
possibilité de manger sur place. Trois soirées seront 
organisées autour de la musique et de danses : 
mercredi 5, vendredi 7 et mardi 11 août jusqu’à 21h. 
Après la crise sanitaire, qui impacte nos vacances, 
cette initiative est particulièrement bienvenue. 
« Duchère Plage » est organisée par le centre social 
Duchère Plateau en partenariat avec le centre social 
de la Sauvegarde, la MJC et la maison de l’enfance 
et grâce au soutien logistique et financier de la Ville 
de Lyon. Un dépliant des animations sera disponible 
auprès des accueils des structures partenaires.

p �Gratuit – ouvert à tous / + d’infos :  
centre social Duchère Plateau - 04 78 35 31 33
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Mercredis 15, 22 & 29 juillet
3 Soirée culturelles
La MJC Duchère propose un concert 
suivi d’une scène ouverte le 15 juillet à 
20h, une soirée contes et théâtre le 22 
juillet et une soirée Sound System le 
29 juillet à 18h. RDV sur la terrasse de 
la MJC.

Vendredi 28 août
Cinéma plein air
Projection gratuite par Ciné Duchère du 
film « Le grand bain » de Gilles Lelouch 
Début à 21h sur le parking en face de 
la MJC.

19 & 20 septembre 
Journées européennes du 
patrimoine
(Re)découvrez le patrimoine cultuel 
de La Duchère.  
L’église du Plateau vous ouvre ses 
portes de 14h à 18h les deux jours. 
La mosquée vous accueillera le samedi 
19 septembre de 10h à 12h puis de 
14h à 17h, et vous proposera une 
exposition itinérante sur les « sciences 
arabes », une exposition d’ouvrages 
sur patrimoine et éducation, un 
atelier calligraphie et une dégustation 
gastronomique.

+ d’événements et de détails sur 
 laducherelyon !

POUR QUE PERSONNE  
NE PASSE DANS LES  
TROUS DE LA RAQUETTE
L’association Fête le mur organise des stages de tennis pour les enfants de 5 à 15 ans 
au Tennis club du Fort. Pour préparer les enfants à la rentrée scolaire, des cours 
alterneront avec les séances sportives. Quatre semaines d’activités sont proposées : 
deux en juillet (du 6 au 17) puis deux en août (du 17 au 28). L’inscription est gratuite et 
le matériel fourni. Une initiative qui devrait être appréciée après le confinement !
p� Infos et inscription : martha.geslain@orange.fr - 06 81 87 45 22

BAIN  
SANS FOULE
La piscine est ouverte depuis le 2 juillet, 
par créneaux de 2h au prix de 2 €.  
Il est nécessaire de réserver un créneau 
horaire et de payer sur internet, avec 
une limite de 2 fois par semaine.  
L’accès est réservé aux seuls Lyonnais : 
n’oubliez pas votre justificatif de domicile !
p� Pour réserver :  

www.piscines-patinoires.lyon.fr

LA GRANDE BOUCLE  
À LA DUCHÈRE
L’été va se prolonger samedi 12 septembre grâce au Tour de France qui traversera 
le quartier ! Venant de Clermont-Ferrand, il traversera le Forez (col du Béal) et 
proposera un final sur les collines de Lyon. Après la Duchère par l’avenue de 
Balmont, coureurs et caravane descendront l’avenue du 25e RTS, et escaladeront 
Fourvière puis la Croix-Rousse pour finir devant l’Hôtel-Dieu.  
Une étape pour les sprinters, à moins qu’un coureur échappé ne l’emporte  
comme en 2013 lors du précédent passage sur la 3e colline de Lyon !
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Pendant la crise sanitaire, associations, bénévoles et habitants  
ont déployé des trésors de solidarité et d’inventivité pour 
venir en aide à leurs voisins ou aux personnes les plus 
vulnérables. Ce numéro de Ville en Vue vous en propose 
plusieurs témoignages (dossier page 7).

De leur côté, si les principaux équipements ont dû restreindre leurs 
activités, elles ont aujourd’hui repris. Les diverses permanences ont rouvert 
« physiquement », souvent sur rendez-vous. On a pu s’apercevoir d’un 
important besoin d’accompagnement administratif, auquel les centres 
sociaux et le foyer protestant se sont attelés : accueil, écrivains publics, 
ateliers… La permanence AMELI autour de l’accès au droit a recommencé 
dès la mi-juin au centre social Duchère Plateau ainsi que les cafés emplois 
au foyer protestant.

Autre enjeu d’importance, la réussite à l’école : les centres sociaux ont renforcé 
le soutien scolaire pour les élèves de primaire et les collégiens.  
Ils ont aussi mis en place des groupes de parole pour aborder cette période qui 
a été difficile pour tous. Le foyer protestant a transformé ses habituels diners 
débat (mi-juin) en plusieurs temps d’échange sur l’après Covid, organisés sans 
repas, l’après-midi ou le soir (en respectant les consignes sanitaires).

Le confinement a réduit les contacts physiques, a imposé des conditions 
drastiques mais il n’a pas éteint la solidarité et le souci de l’autre.  
Cette préoccupation sera aussi au cœur de l’été qu’animent les partenaires 
du quartier : favoriser le lien social, festif et fraternel.

Le 20 mai nous vous annoncions 
la reprise des distributions de 
VRAC, une actualité que vous avez 
particulièrement suivie : plus de 
1 000 personnes ! VRAC propose 
des produits de qualité issus de 
l’agriculture paysanne, biologique, 
équitable à des prix bas, accessibles 
à tous et en circuit court pour une 
consommation durable et responsable. 
+ d’infos : vrac.duchere@gmail.com 

Les moutons faucheurs 
Depuis le mois de mars,  
les moutons de la Bergerie 
Urbaine tondent régulièrement 
les pelouses du lycée la Martinière 
Duchère, labellisé Établissement 
en démarche de développement 
durable (E3D).  
Et, en plus, leur fumier enrichit 
la biodiversité du site.

LA SOLIDARITÉ  
NE SE CONFINE PAS



 VÉRITABLE ÉCRIN DE VERDURE, 
LE 4E PLUS GRAND PARC DE LA VILLE DE LYON  

SE LOVE PENDANT 1 KM LE LONG DU RUISSEAU DES GORGES, 
ENTRE LA DUCHÈRE ET ECULLY. 

LE PARC 
DU VALLON

21 000 m2
d’eau de pluie retenues

400 m
de ruisseaux

et

dont 2,8 hectares  
de prairies

HECTARES11

3 UNE GESTION RAISONNÉE 
Les espaces verts de la 
Ville de Lyon entretiennent 
le parc d’une manière 
durable : fauchage raisonné 
et partiel pour permettre 
aux animaux et aux plantes 
de s’épanouir, gestion de 
l’eau, éclairage adapté et 
toilettes sèches. Vous l’aurez 
remarqué, la nature a plus 
que jamais repris ses droits 
pendant le confinement. 
Depuis lors, la Direction des 
Espaces Verts de la Ville 
de Lyon expérimente une 
limitation des zones de tonte 
pour laisser s’exprimer la 
flore spontanée et sauvage. 
Environ 10 % des prairies du 
parc resteront non fauchées 
pour sauvegarder la 
biodiversité et servir de 
refuge à la faune pendant 
l’hiver, notamment autour de 
la zone humide. 

3 UN LIEU, TROIS AMBIANCES
Sous-bois, prairie, esplanade… 
le parc s’écoule d’une ambiance 
à l’autre. Deux aires de jeux 
permettent à toute la famille de 
s’y retrouver. Côté patrimoine, 
le lavoir est l’unique vestige du 
Château. Le parc a été remis en 
service en 2014 après 3 ans de 
concertation et de travaux.

3 UN FESTIVAL ANNUEL
Depuis 6 ans l’esplanade du parc accueille le festival 
d’Art et d’Air. L’édition 2020 a malheureusement dû être 
reportée, mais rendez-vous les 4 et 5 juin 2021 avec 
encore plus de ferveur pour rattraper le temps perdu. 
L’occasion de vous faire profiter de toutes les animations 
initialement prévues et d’en ajouter des nouvelles !
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Semer des légumes à la Duchère
CLAIRE SAINT-SAMAT & MAGALI RUBEILLON
Les mains dans la terre et le sourire 
aux lèvres, Magali et Claire sont 
convaincues que l’avenir se trouve dans 
la production de produits bio et locaux. 
Leur credo « quand la tomate voyage plus 
que toi, il faut se poser des questions ». 
Étudiantes kapseuses* en colocation 
à la Duchère, elles participent depuis 
septembre 2019 à la vie du Jardin 
d’Émile. C’est donc très naturellement 
qu’elles se sont mises pendant le 
confinement à faire des semis de plus 
de 50 plants de tomates, mais aussi 
de courges, de maïs, de tournesols, 

d’œillets d’Inde, de soucis, de basilic 
et de romarin. Objectif : les planter 
au jardin pour assurer la production 
potagère locale de l’année.  
Devant la levée réussie de tous leurs 
plants, l’idée naît de proposer une 
plantation à la MJC, en commun avec le 
secteur jeunes de Julien Perrochon, dès 
la sortie du confinement. L’opération 
est un succès, d’autant que plusieurs 
actions artistiques ont été suspendues : 
« ça a permis de sensibiliser les jeunes à 
produire soi-même ses propres légumes 
et pas juste les acheter sans savoir d’où ils 

viennent ». Pour la suite, le confinement 
a renforcé leurs projets. Magali souhaite 
reprendre la ferme de ses parents en 
Bretagne pour en faire un tiers-lieu 
paysan en production bio avec de la 
vente en circuit court. Tandis que Claire 
souhaite se former en maraîchage et 
développer des projets d’agriculture 
urbaine.

*étudiantes en « Koloc’ à Projets Solidaires » 
(KAPS) encadrées par l’AFEV pour mener des 
projets autour du lien social.
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 DE GAUCHE À DROITE : Claire Saint-Samat, Magali Rubeillon 
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LA DUCHERE,  
COLLINE SOLIDAIRE

En cette année marquée par la crise sanitaire, Ville en Vue a 
voulu rendre hommage aux actes d’entraide accomplis à la 

Duchère pendant le confinement, tant par les habitant·e·s que 
par les professionnels. Plusieurs Duchéroises ont accepté 
de témoigner. À travers elles, retrouvez l’extraordinaire 

solidarité qui caractérise la 3e colline de Lyon.

À   la Duchère, la solidarité fait 
partie de l’identité du quar-
tier : on l’appelle même « la 

colline qui s’entraide », en écho aux 
qualificatifs des deux autres collines 
de Lyon  : « la colline qui travaille » 
(la Croix-Rousse) et « la colline qui 
prie  » (Fourvière). Avec le confine-
ment mis en place pour lutter contre 
le coronavirus, de nombreux habi-
tants de la Duchère se sont retrouvés 
en difficulté. Beaucoup ont vu leur 
vulnérabilité s’accroître : personnes 
isolées, âgées, en emplois précaires 
ou en attente de régularisation, 
familles nombreuses, monoparen-
tales ou à faibles revenus… Face à 
cette situation, acteurs sociaux et 
habitants se sont largement mobili-
sés. Ils ont improvisé des solutions 
d’entraide compatibles avec les 
consignes sanitaires.

Du côté des associations, la plupart 
ont maintenu le lien avec les habitants 
par des permanences téléphoniques, 
des appels de courtoisie et des mails 
réguliers pour partager les informa-
tions utiles. Un appel à solidarité a été 
lancé par la MJC pour coordonner les 
besoins et actions d’entraide. Du por-
tage de courses a été mis en place par 
des bénévoles de la MJC, du Foyer pro-
testant et de Demain Ensemble. Pour 
les seniors, l’Espace Seniors Duchère 
et Demain Ensemble ont renforcé 

le dispositif « veilleurs-veillés  » et 
imaginé de nouvelles modalités pour 
garder le contact, comme une biblio-
thèque à domicile et des « visites de 
pallier » ou des « visites de balcon ». 
Ils ont pu encourager les échanges 
entre les adhérents via des partages 
de recettes, témoignages, textes et 
poèmes qui ont réchauffé le cœur de 
leurs destinataires. Les jeunes et les 
familles n’ont pas été en reste grâce 
aux efforts de la MJC, des centres 
sociaux et de la bibliothèque qui ont 
publié quantité d’activités à faire chez 
soi : jeux, tutoriels, activités créatives 
ou encore concours photos et vidéos. 
Sur le volet scolaire, les deux centres 
sociaux ont proposé un accompagne-
ment à distance. Celui du Plateau 
a proposé des prêts d’ordinateurs, 
tandis que celui de la Sauvegarde 
a participé à l’accueil des enfants 
des personnels soignants. Enfin, les 
Restos du Cœur ont continué leurs 
distributions de colis, y compris à 
domicile, pour permettre l’accès à 
l’alimentation des plus fragilisés. 

Du côté des habitants, les initiatives 
d’entraide ont été spontanées, nom-
breuses et variées. Les témoignages 
que nous vous proposons ici vous en 
donnent un petit aperçu, sans ambi-
tion d’exhaustivité. 

7 témoignages qui réconfortent
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Habitante du Château depuis 2004, Karima a noué 
des liens très forts avec ses voisines, qui sont pour 
beaucoup devenues des amies. Malade pendant une 
grande partie du confinement, c’est grâce à leur 
soutien indéfectible qu’elle a réussi à surmonter 
cette épreuve. Ces dernières lui ont en effet porté des 
courses, préparé à manger et ont pris de ses nouvelles 
plusieurs fois par jour. Une fois remise, c’est sur leur 
impulsion que cette couturière de formation les a 
rejointes pour confectionner des masques en tissus.  
Elles se sont ainsi retrouvées à 4 ou 5 chez Valérie 
Loffredo, qui disposait de l’espace nécessaire et qui 
a en outre mobilisé sa sœur Christèle et sa maman 
Odette sur ce projet. Valérie, Mimi Tabari et Ihlem 
Gacem ont fourni chacune une machine à coudre, 
tandis qu’Odette a fourni les draps dans lesquels 
découper le tissu. Christèle, Karima et Dalinda Kemiri 
ont quant à elles apporté leur savoir-faire et leur bonne 
humeur. Après une semaine de confection laborieuse 
sur des machines vieillissantes, les amies ont pu 
fabriquer encore plus de masques grâce au prêt d’une 
4e machine par Chahinez Belkhla. Cet effort collectif 
leur a permis de fournir des masques à leurs proches 
et aux personnes qui le leur demandaient.

MIMI WORBE

Confinée mais pas seule
Figure bien connue de la Duchère, « Mimi », fait partie des 1ers 
habitants du quartier. De son vrai nom Jeanne-Françoise, elle s’est 
engagée dès les années 1960 dans plusieurs associations et réunions 
de quartier avant même d’y habiter en 1967. 
Aujourd’hui âgée de 91 ans, c’est à son tour de se laisser épauler 
par d’autres Duchérois·es après une vie de bénévolat. Durant le 
confinement, elle a pu compter sur le soutien de l’association Demain 
Ensemble, notamment Diane, qui lui a porté ses courses chaque 
semaine, mais aussi Michèle Martin, qui a toujours pris soin de venir 
lui rendre visite sur son palier avec une grande sollicitude, parfois 
à l’improviste. La panne de son ascenseur les 15 premiers jours 
du confinement l’a « confinée dans son appartement en plus d’être 
confinée dans son immeuble », mais elle a pu compter sur l’aide de la 
gardienne « qui a été adorable. Elle me montait mon courrier tous les 
jours et me racontait un peu les nouvelles dans l’immeuble ».  
Ses journées se sont finalement révélées bien remplies avec 3 à 4 
coups de téléphone par jour de la part de sa famille, ses voisins, ses 
amis, et même des amis d’amis : « c’est incroyable le nombre de gens 
qui ont eu le souci de m’appeler. Et à chaque fois c’était des coups de 
téléphone d’une heure ».

KARIMA HADDAD ET SES VOISINES DU CHÂTEAU

Coudre des masques pour les autres

 DE GAUCHE À DROITE :  

Valérie Loffredo, Julie Loango, Odette Loffredo et Karima Haddad 
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Jeunes Duchéroises très actives et impliquées dans la vie 
sportive et artistique du quartier, Badria et Maeva ont très 
vite perçu le défi posé par le confinement. Pour faire face à 
la « pile de devoirs » et à la routine des journées, toutes les 
deux ont eu le même réflexe : aider leurs voisins et maintenir 
le lien avec leurs amis et les groupes dans lesquels elles sont 
impliquées. Pour Maeva, pas question de « baisser les bras ». 
Capitaine d’équipe féminine à l’AS Duchère Lyon depuis 2 ans, 
elle a réalisé une vidéo d’exercices de foot et a participé à des 
challenges vidéo en ligne pour motiver les membres du club 
et de son équipe à s’entraîner à la maison. Passionnée de 
danse et militante féministe, Badria a quant à elle beaucoup 
échangé avec son groupe de dancehall et s’est attelée à publier 
régulièrement des vidéos sur les réseaux sociaux pendant le 
confinement. Participant aux projets du Lien Théâtre à la MJC 
depuis plusieurs années, Badria et Maeva n’ont pas hésité 
à prendre aussi part aux scènes d’impro en ligne proposées 
par la compagnie. Outre le « plaisir de se retrouver », 
l’expérience a permis à chacun de « se changer les idées » 
et même de prendre du recul. Sur les conseils d’une autre 
participante, Maeva a ainsi pris le temps de redéfinir son projet 
professionnel pour se réorienter à la rentrée prochaine. Badria 
pour sa part va réaliser son rêve : partir 2 ans en Amérique 
latine pour valider sa licence, se perfectionner en danse et 
s’essayer à l’enseignement du français.

BADRIA IBOUROI & MAEVA ELENGA

Ne pas baisser les bras

Infirmière libérale à la Sauvegarde depuis 2016, Linda Ghoul est une enfant de 
la Duchère, où elle a grandi et suivi toute sa scolarité. Très engagée pour aider 
ses patient·e·s duchérois·es durant le confinement, Linda a dû redoubler de 
précautions pour les protéger à chaque visite : masques, gants, charlotte, tenue 
en papier jetable et baskets à changer midi et soir, désinfection du matériel et des 
poignées de porte. Consciente que « les personnes étaient craintives, avaient 
besoin d’être rassurées, d’avoir une présence et des informations de la bouche 
d’un professionnel qu’elles connaissaient », elle a consacré une grande partie de 
son temps à écouter, répondre aux appels, expliquer. Face à la peur du virus, elle 
a encouragé ses patients à continuer leurs consultations médicales pour éviter 
qu’ils ne se « mettent en danger ». En plus des soins de santé, elle a apporté 
son aide aux patients les plus fragiles et les plus isolés, en relevant le courrier 
de la boîte aux lettres, en achetant du pain, ou en allant chercher les traitements 
à la pharmacie. Son bilan ? Cette période a été marquée par des « liens plus 
riches » avec les patients mais aussi avec les autres professionnels de santé de la 
Duchère qui se sont « serrés les coudes » et ont partagé le matériel disponible. 
Cerise sur le gâteau, les « petits SMS et appels d’anciens patients pour dire 
qu’ils soutenaient toutes les infirmières » lui ont fait très « chaud au cœur ».

LINDA GHOUL

Une période de liens plus riches

 DE GAUCHE À DROITE : Badria Ibouroi, Maeva Elenga 
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ÉDITH DE MARCO

Appels, cartes  
et restos du cœur
Habitante de la Piémente depuis 42 ans, Édith De Marco 
a grandi au Château où elle a passé son enfance « avec 
beaucoup de plaisir » entre l’école des Fougères, le parc du 
Vallon et la tour dans laquelle ses parents avaient emménagé 
rue Jean Fournier. Retraitée depuis 2 ans, Edith dédie son 
temps libre à des actions de bénévolat en faveur des personnes 
âgées isolées et des Restos du Cœur à la Duchère. Devant 
l’impossibilité de poursuivre ses visites à domicile pendant 
le confinement, elle a maintenu le lien avec les personnes 
âgées par téléphone. Puis lui est venu l’idée de « leur écrire 
des petites cartes, avec un petit poème ou un petit texte ». 
Son initiative a été très appréciée par leurs destinataires, qui 
trouvaient à travers ces cartes « une présence plus marquante 
qu’un coup de téléphone ». Si Edith a pu sortir durant le 
confinement pour faire ses courses et celles de sa voisine, 
participer à la distribution des colis alimentaires au centre 
social de la Sauvegarde ou simplement sortir son chien, cette 
expérience a accru sa sensibilité envers les personnes âgées 
isolées : « j’ai compris la difficulté des personnes seules à 
rester chez elles, le besoin de contact qu’elles ont. Je vais 
reprendre mes visites avec plus de compréhension de la 
solitude de ces personnes ».

MARIE-FRANÇOISE FIFIS

Atelier de français  
et amitié
Enseignante de formation, Marie-Françoise Fifis co-anime 
bénévolement des ateliers de français tous les lundis au 
centre social de la Sauvegarde depuis 2015. Cette « retraitée 
depuis longtemps » est très attachée à la Duchère où elle a 
vécu, jeune adulte, de 1962 à 1977 dans une petite maison 
à la Sauvegarde. Lorsque le confinement a commencé, elle 
a appelé spontanément les participantes de son atelier 
pour prendre des nouvelles et garder le lien : « elles étaient 
touchées que je les appelle régulièrement, et l’une d’entre 
elles a même pris les devants et m’a appelée d’elle-même ! ». 
Pour celles qui le souhaitaient, Marie-Françoise a proposé 
de continuer l’atelier de français avec des fiches à faire à 
la maison, qu’elle leur portait ou déposait dans la boîte aux 
lettres ou au centre social. Mais fiche ou pas, les appels 
hebdomadaires de Marie-Françoise ont renforcé leurs 
liens d’amitié. Sur l’ensemble de cette période, elle salue 
le courage de chacune et leur application très stricte des 
consignes sanitaires. Elle estime que si elle-même a « bien 
vécu cette période », c’est justement grâce aux liens qu’elle a 
gardés et parce qu’elle « ne vit pas seule ».
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ET LE RELOGEMENT : ON EN EST OÙ ?  
Crise sanitaire oblige, les activités de relogement ont été suspendues à la 
Duchère. Elles sont relancées par GrandLyon Habitat à la Sauvegarde depuis 
le 11 mai avec la reprise progressive des conseillers en relogement des allées 
440 à 443 et des allées 556 à 559. Pour respecter les mesures sanitaires, les 
permanences sont pour l’instant remplacées par des rendez-vous téléphoniques 
et de nouvelles modalités de visite des appartements sont prévues. Au Château, 
le diagnostic social du relogement de la barre 110 est achevé et Lyon Métropole 
Habitat devrait prochainement reprendre contact avec les ménages à reloger. 
Le Lieu d’Accueil et d’Échanges (LAÉ) conduit par Interface 9 depuis septembre 
2019 devrait rouvrir à partir du mois de septembre 2020 selon des modalités à 
préciser. Animé par une travailleuse sociale, une infirmière et une psychologue, 
il offre un espace d’écoute et de parole convivial pour les personnes concernées 
par le relogement ou les réhabilitations.

 �JUILLET 2020

Suspendus temporairement en raison 
de la crise sanitaire, les chantiers ont 
redémarré progressivement depuis le 
20 avril 2020 avec des mesures adaptées 
pour assurer la sécurité à l’intérieur et 
aux abords des zones de travaux. 

3�Fin de la livraison de la résidence 
Urban Natur’ (Ilot 15A – Spirit / CDC 
Habitat) au croisement de la rue 
Marius Donjon et de l’avenue Rosa 
Parks : 33 logements en accession 
libre et 31 locatifs privés.

3�Livraison de 16 logements locatifs 
privés de la résidence Technikolor 
(Ilots 27-28 – Copra Domoa / In’Li) 
sur le Plateau Sud (40 logements en 
accession libre ayant déjà été livrés 
en septembre 2019).

3�Livraison des résidences Urban 
Tree (îlot 16 - In’Li) et Alite (îlot 
26 – In’Li) : 47 logements locatifs 
intermédiaires. 

3�Fin de l’aménagement du jardin des 
Belvédères entre la Place Compas 
Raison et le square du Vallon

 �FIN 2020/DÉBUT 2021

Démarrage des travaux de réhabilitation 
du « U », bâtiment qui enserre la Tour 
panoramique.

 �ÉTÉ 2021

Livraison de la résidence Albert 
Jacquard (ilots 24-25 - SACVL) en 
contrebas du parvis F.R. Cottin :  
66 logements sociaux. La construction 
a démarré en novembre 2019.

Urban Tree

PLANNING 
DES CHANTIERS

BARRES 530-520 :  
LA DÉMOLITION CONTINUE 
À la suite de la barre 530 et après plusieurs semaines de suspension du fait du 
confinement, la démolition de la barre 520 a repris le 4 mai 2020 par la technique 
du grignotage. Une pelle mécanique est à l’œuvre jusqu’à fin septembre 2020 pour 
faire tomber progressivement le bâtiment. Après évacuation des gravats, le terrain 
sera remis en état en attendant les constructions de nouveaux immeubles.

REQUALIFICATION 
BIENTÔT ACHEVÉE ! 
La requalification de la barre 240 devrait 
s’achever en octobre 2020 après 29 mois de 
travaux, dont 8 semaines d’interruption 
pendant le confinement. De nouveaux 
ascenseurs ont été créés pour l’ensemble des 
allées et d’importants travaux de rénovation 
thermique ont été réalisés : isolation du 
plancher des appartements, des combles et 
des façades. Enfin, des interventions ont été 
effectuées dans les logements au niveau de la 
ventilation et de la mise en place d’une eau 
chaude sanitaire collective. L’ensemble de 
l’opération a permis d’obtenir le label BBC 
Rénovation qui traduit des seuils de 
consommation énergétiques proches des 
constructions neuves. De quoi améliorer 
considérablement le confort des locataires !




